
ANDRE JACQUES GIABICONI 

Naissance : 17 août 1903 à Santa Lucia Di Moriani (Corse). 

Entre-deux guerres : il s'installe à La Rochette comme garagiste. 

Il milite au sein de la Ligue des Droits de l’Homme et de la Libre Pensée. 

Indigné par la défaite et la signature de l’armistice, il participe à la 

naissance de la Résistance dans le cadre de l’A.S. Il dissimule des armes à 

son domicile, et avec Valentin Buch, en enseigne le maniement aux 

réfractaires du S.T.O. 

10 juillet 1943 : il est arrêté par les autorités de Vichy. Interné au camp de 

Saint-Paul d'’Eyjeaux (Haute-Vienne). 

Ayant obtenu une permission pour raisons familiales, il revient en Savoie 

et vit dans la clandestinité (certainement à La Franque). 

Hiver 1943-44 : il prend contact avec les F.T.P. 

Mi-mai 1944 : il est contacté par Hippolyte Armand et Léon Besson. La 

rencontre se fait aux Tours de Montmayeur. Ils lui confient la 

responsabilité de la compagnie F.T.P. 92-10 de la Savoie. Il prend le pseudo 

de « Henri IV » puis « Lorizon » à cause de ses yeux bleus. Il est nommé 

lieutenant des F.F.I. Il multiplie les accords avec l’A.S. du secteur 

commandé par le capitaine Émile Bourgeois et le lieutenant Richard 

Schneeweis (père). Des actions sont menées conjointement : contrôle du 

battage du blé ou arbitrages de litiges privés. 

21 juillet 1944 : opération de récupération de carburant à Saint-Pierre-

d’Albigny mais leur gazobois tombe en panne. Le car Modane-Chambéry 

arrive avec à son bord 7 militaires allemands. 6 sont tués, 1 blessé, du côté 

résistants 1 blessé gravement atteint. 

1er août 1944 : il reçoit l’ordre de mobiliser son unité. En collaboration avec 

l’A.S. il bloque les principaux axes routiers dont les gorges du Bréda. 

25 août 1944 : La Rochette est menacée par une colonne allemande. Il 

décide de faire une reconnaissance en direction de Chamoux avec Pierre 

Hyvrard et Roger Gubernati. Ils sont pris dans une embuscade allemande. 

Ils sont faits prisonniers et jetés dans des side-cars. Hyvrard et Gubernati 

tentent de s’évader et sont abattu. 

 

Les circonstances de sa mort sont inconnues mais son corps sera retrouvé 

le 8 septembre dans un marais de la commune de Bourgneuf. 


